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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 20/07/2018         5 413,78
DOW JONES 20/07/2018      25 089,81

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,1588                 1USD = 566,066 1 USD 583,683                                                        
1,5351                 1CAD = 427,306       1 CAD                455,575    

130,9800                 1JPY  = 5,008 100 JPY 529,221
0,8930                 1GBP = 734,571 1 GBP 783,388
1,1622                 1CHF = 564,410 100 CHF 60 194,20
15,6003                 1ZAR = 42,048 100 ZAR 4 444,21
11,0220                 1MAD =                           59,513 1 MAD                   62,86
7,8553                 1CNY = 83,505 1CNY 86,01

116,9400                 1KES = 5,609 1KES 5,78
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
20 Juillet 2018: 73,65

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 20/07/2018

Pratiqué avec succès au
Kenya, au Rwanda, au Pakis-
tan, au Nigeria, au Came-
roun, en Angola et en
Afrique du Sud, l'emploi des
énergies renouvelables est,
depuis janvier 2017, une réa-
lité dans nos zones rurales.

La technologie d’éclairage
solaire de plusieurs localités
rurales du Gabon, financée
par la Caisse de dépôts et
consignations (CDC), qui a
pour partenaire technique la
Seteg, et installée par Energy
Engineering Equipment, dis-

tributeur du fabriquant an-
glais BBOXX, filiale de la
compagnie française ENGIE,
est progressivement adop-
tée dans de nombreux
foyers. Pour les populations
visitées, cette technologie a
changé leur quotidien. C'est

le constat fait, le week-end
dernier, par une équipe de
reporters de "l’union" qui
s’est rendue à Malibe II pour
constater l'effectivité de ce
projet qui vise à fournir à nos
concitoyens une énergie
propre.

Le Gabon profond à l'ère de l'énergie solaire !
Électrification des zones rurales

COMME pour le téléphonequi est venu maintenir lesliens entre membres d'unemême famille - ceux restésdans les villages et '' les ex-
patriés '' pour des raisonsdiverses -, le programmed'électrification des zonesrurales par les panneauxsolaires, (programme fi-nancé à hauteur de 5 mil-liards de francs par laCaisse de dépôts et consi-gnations (DCD)), est entrain de changer la vie desnombreuses familles.Il s'agit notamment d'unkit solaire composé d'unassemblage de panneauxsolaires photovoltaïques,

d'une batterie qui alimentetout le système, de quatreampoules, d'une lampe ba-ladeuse, d'une radio, d'unetélévision à écran plat etd'un chargeur adaptateurpour différents modèles detéléphones. Ce kit est ins-tallé moyennant une rede-vance mensuelle (lire enpage 5). Selon les initia-teurs du projet, il est ques-tion de déployer, dans unepremière phase et ce pen-dant deux ans, 5 000 kits.De manière globale, le pro-jet doit toucher 225 000personnes ou 45 000foyers en zone rurale. Pour le mener à bien, laCDC a choisi comme parte-naire technique national laSociété d'électricité, de té-léphone et d'eau du Gabon(Seteg). Et comme fournis- seur des technologies so-laires, Energy EngineeringEquipment (EEE), distibu- teur des produits BBOXX,filiale du groupe françaisENGIE. Lequel groupe a contribué à l'installationau Togo de 45 000 kits so-laires dans le cadre d'un

programme avec l’État.Annoncée en 2016, le pro-jet d'électrification desménages en zones ruralesdu Gabon a commencé. Lesentreprises ont testé pen-dant huit mois l'initiativeau Nord de Libreville (Ma-libe).  "Nous avons déjà ins-
tallé ces kits solaires dans
une quarantaine de foyers",annonce Thierry RogerLandou, chef de départe-ment technique EEE. Pourle suivi des kits solaires etleur maintenance,  "nous
avons formé des jeunes
dans les localités où les
panneaux ont été installés.
Cela a créé des nouveaux
métiers pour ces jeunes ru-
raux",  renchérit OusmaneDanfaca, chargé de la com-munication chez Seteg.

Ce projet de kits solaires devenu réalité
Innocent M'BADOUMA
Libreville/Gabon

A Ivinda (Malibe), Mme Rosalie Batsougui 
(mains aux hanches) avec sur le toit de sa maison un panneau BBOXX.
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LE quotidien de plusieursde nos compatriotes vivantdans la zone  de Malibé, si-tuée à une dizaine de kilo-mètres au nord deLibreville, a connu ces der-niers mois une améliora-tion significative suite àl’action de la Caisse des dé-pôts et consignations(CDC) qui a financé l'achatet l'installation en ces lieuxde kits solaires. Ainsi, denombreux Gabonais béné-ficient de plusieurs heuresde lumière électrique pro-duite par lesdits panneauxsolaires . Depuis cette date, ces ins-tallations ont déjà permisd'obtenir une meilleureproductivité dans le sec-teur de l'élevage, unegrande fréquentation etrentabilité  du petit com-merce, sans oublier la réa-lisation d'économiessubstantielles par les habi-tants impactés par ce pro-

jet d'énergie solaire. 
"Avant l'installation de mon
kit solaire, je parcourais
plusieurs kilomètres dans la
semaine pour m'approvi-
sionner en produits pétro-
liers servant à alimenter
mon vieux groupe électro-
gène. Je dépensais en
moyenne, tous les trois
jours, environ 6 000 francs
pour acheter de l'essence.
Mais depuis que j'ai ce kit,
mes dépenses ont considé-
rablement été réduites. De
60 mille francs de dépense
mensuelle, consacrée à
l'achat de l'essence, je suis
passé à 19 000 francs grâce
au kit solaire. Mieux, je n'ai
plus à parcourir des kilomè-
tres pour m'approvisionner
en produits pétroliers. Ce
temps, je le consacre à d'au-
tres activités génératrices
de revenus. Le danger que
constitue le stockage de l'es-
sence est désormais écarté",nous a confié, tout heu-reux, Laurent Iyengangoye,chef du quartier Itambiyo-kho, à Malibé 2. Les promoteurs de laferme Mbenga, située à Ma-

libé 2, spécialisée dansl'élevage des poules pon-deuses, canards et oies,peuvent également remer-cier la CDC pour son impli-cation manifeste dans lafourniture à nos compa-triotes d'une énergie pro-pre et à moindre coût."Actuellement nous avons 2
200 poulets, 113 canards et
six oies. Produire tout cet
élevage nécessite tout natu-
rellement une demande
sans cesse croissante en
énergie électrique. Avec le

kit solaire, nous ne dépen-
sons que 20 mille par mois
pour l'éclairage de 3 cham-
bres. Nous avons droit à un
téléviseur, un ventilateur...
Nous pouvons désormais
mieux suivre l'évolution de
nos animaux qui ont besoin
tout naturellement de lu-
mière. La production d’œufs
est en hausse et c'est bien
pour nous", s'est réjoui unemployé de cette ferme,dont les conditions de viese sont améliorées avecl'arrivée de l'électricité. 

Les petits commerces sesont multipliés dans lazone avec l'arrivée del'énergie solaire. Ces com-merces  ont changé lemode de fonctionnement.Désormais, l'enseigne peutrester ouverte tard dans lasoirée, du fait de l'éclai-rage, générant ainsi plus derevenus aux promoteurs. Rosalie Batsougui, habitantle quartier Ivinda, à Malibé2, déclare: "avec l'arrivée
de l'électricité, l'activité
commerciale a repris un

souffle nouveau. Pour ne
prendre que mon exemple,
j'étais privée de courant
pendant plusieurs années.
Ce qui me faisait parcourir
de nombreux  kilomètres à
la recherche d'une prise
pour charger mon télé-
phone, vu que je reçois de
temps à autre de l'argent
via mon téléphone pour
faire face à certains besoins.
Je pouvais rester injoigna-
ble une semaine durant.
Mais depuis que j'ai ce pan-
neau solaire, plusieurs de
mes soucis ont trouvé une
solution", a-t-elle indiqué. Le succès de cette initia-tive, qui est en train dechanger progressivementle quotidien de nos compa-triotes,   devrait aussi ser-vir de catalyseur pour desprojets similaires. Le Gabon  doit, plus que ja-mais, exploiter cette sourced’énergie propre pouréclairer des foyers isolésqui n’ont pas trop d' espoird’être reliés au réseau na-tional d’électricité. Il en vadu bonheur de nos popula-tions. 

Cette énergie propre qui change le quotidien des populations ! 
Installation des kits solaires à Malibé 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

Les kits solaires ont créé de nouveaux métiers. Ici, une boutique 
qui collecte les mensualités des abonnés.
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